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Contexte du sujet

Il existe dans la littérature différents types d’étiquetages, d’arêtes et/ou de sommets d’un graphe, permettant
de “distinguer” les sommets voisins, ou l’ensemble de tous les sommets, les uns des autres (voir [3] et [7]). Ainsi
par exemple, dans la coloration par somme, on associe à chaque arête d’un graphe G un poids (ou une étiquette),
compris entre 1 et un entier k, de façon telle que la somme des poids des arêtes incidentes, calculée pour chaque
sommet, forme une coloration propre des sommets. La 1-2-3-conjecture [4] suggère que pour tout graphe sans
arête isolée, il est toujours possible de construire un tel étiquetage avec k ≤ 3.

Il existe de nombreuses variantes de ce type d’étiquetage, associant des poids aux arêtes et/ou aux sommets, où
les couleurs des sommets sont déterminées par des sommes, des produits, des tuples, des ensembles ou des multi-
ensembles, et pour lesquelles on cherche à distinguer tous les sommets (étiquetages globalement distinguants), ou les
sommets voisins (étiquetages localement distinguants), ou encore les sommets “suffisamment proches” (étiquetages
distinguants à distance d) (voir [5]).

Travail proposé

La bibliographie sur ce thème, bien que récent, est particulièrement riche et il conviendra de se familiariser
dans un premier temps avec les principaux résultats et techniques du domaine. On pourra ensuite s’intéresser à
différents aspects, structurels ou algorithmiques, en considérant en particulier les questions suivantes.

Colorations par multi-somme. Il s’agit ici d’une variante de la coloration par somme où l’on associe à chaque
arête une couleur, entre 1 et c, et un poids, entre 1 et k. On calcule alors en chaque sommet v un c-uplet d’entiers,
dont la i-ième composante est la somme des poids des arêtes incidentes à v de couleur i. On cherche alors à
distinguer les sommets voisins, de façon faible, en demandant à ce que les c-uplets diffèrent sur au moins l’une de
leurs composantes, ou de façon forte, en demandant à ce que les c-uplets diffèrent sur toutes leurs composantes.

D’autres variantes d’étiquetages distinguants pourront également être couplées avec une telle coloration d’arêtes.

Version liste de la coloration par somme. On affecte ici à chaque arête une liste de q poids distincts. Une
telle affectation est alors réalisable s’il est possible d’associer à chaque arête l’un des poids de la liste qui lui est
affectée de façon telle que la coloration induite par les sommes soit propre. On cherche alors à déterminer le plus
petit entier q tel que toute affectation de listes de taille q soit réalisable.

La version liste de la coloration totale par somme (les poids étant affectés aux sommets et aux arêtes, la
somme étant calculée sur les voisinages fermés) a été récemment considérée dans [2] et [6]. La version liste
d’autres variantes d’étiquetages distinguants mérite naturellement d’être étudiée.

Coloration par somme modulaire. Dans [1], un nouveau type d’étiquetage distinguant a été introduit, où
les calculs de sommes sont effectués dans Z/nZ, pour un entier n donné. Cette nouvelle version a été peu étudiée
jusqu’ici et de nombreuses questions peuvent être considérées, incluant notamment les deux variantes proposées
ci-dessus.
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